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L’OUEST LAUSANNOIS :
HUIT COMMUNES, UN TERRITOIRE, UNE VISION PARTAGÉE

L’Ouest lausannois est une région belle à vivre et en pleine expan-
sion. Afin de coordonner et de guider leur développement en matière 
d’urbanisation et de transports, les huit Communes du district, la Ville 
de Lausanne et le Canton ont élaboré un schéma directeur : le SDOL. 
Ce document donne une vision commune de l’aménagement urbain à 
long terme, en suivant des principes de développement durable et de 
concertation. Il vise notamment à améliorer le cadre de vie des habi-
tants, à renforcer l’offre en transports publics, à préserver la campagne 
de l’étalement urbain, à favoriser la mixité des affectations et à garantir 
une saine diversification du tissu économique. 

Le SDOL possède une valeur de contrat : en y apposant leur signature, 
les Communes ont pris l’engagement réciproque de poursuivre les 
démarches destinées à atteindre les objectifs fixés. Les études et projets 
conduits dans l’Ouest lausannois sont coordonnés avec les orientations 
prévues par le Plan directeur cantonal et par la politique des agglomé-
rations de la Confédération. 

Mission du bureau du SDOL

Le bureau du SDOL est chargé de mettre en application les principes 
d’aménagement formulés dans le Schéma directeur. Il oriente ses 
actions sur les sites stratégiques d’agglomération et sur les études 
intercommunales ou transversales (transports, espaces publics, pay-
sage, etc.). Suivant la nature des projets, il pilote ou accompagne les 
études qui forment autant d’annexes au Schéma directeur et servent 
à la révision des planifications communales. Il veille à la cohérence 
des différents projets de construction et de planification entre eux et 
s’assure de leur conformité aux objectifs du SDOL, par l’intermédiaire 
du groupe ABC et de la cellule de pilotage technique qui fonctionnent 
sous sa responsabilité. 

Le bureau du SDOL favorise le travail partenarial et la concertation. 
Il assure un rôle de plate-forme de coordination entre Communes, 
et entre Canton et Communes. Il contribue à développer l’échange 
d’informations et une culture commune pour la conduite des projets.  
Il assure aussi la consultation de tous les acteurs publics et privés 

GROUPE DE PILOTAGE

Le Groupe de pilotage (Gropil) est composé de membres 
politiques et techniques des Communes, du Canton  
et de l’agglomération.

Les Communes : M. Huguenin, présidente du Gropil, 
syndique de Renens / J.-Ch. Cerottini, syndic de 
St-Sulpice / G. Cherix, syndic de Villars-Ste-Croix / 
O. Français, municipal des travaux de Lausanne / 
A. Gillièron, syndic de Prilly / A. Gorgerat, syndic de 
Chavannes-près-Renens / P. Kaelin, syndic d’Écublens / 
M. Tendon, syndic de Crissier / C. Wyssa, syndique de 
Bussigny-près-Lausanne / A. Widmer, cheffe de projet 
du SDOL.

L’État de Vaud : D. Blanc, chef du SR, DIRH 
(jusqu’en juin) / L. Eperon, chef du SPECo, DECS / 
Ph. Gmür, chef du SDT, DEC / V. Krayenbühl, chef du 
SM, DINF / F. Marthaler, chef du DINF (jusqu’en juin) / 
N. Gorrite, cheffe du DIRH (dès juillet) / B. Métraux, 
cheffe du DINT / H. Rollier, chef du SEVEN, DSE.

Invités: J. Christin, responsable communication /  
P. Darbellay, secrétaire générale de Lausanne région / 
G. Müheim, président de Lausanne région, syndic de 
Belmont / R. Spahr, chef de projet du PALM (jusqu’en 
septembre).

concernés ainsi que la communication des projets tant auprès des 
partenaires que des habitants. En matière d’aménagement régional,  
il représente les Communes de l’Ouest lausannois et participe aux diffé-
rents groupes de travail du Projet d’agglomération Lausanne-Morges. 

PRINCIPALES ÉTAPES DU SDOL
août 2012 Mise en service des lignes tl 31 et 38, adaptation des lignes tl 32 et 33 et tpm 701 et 705 –  

2e étape du réseau tl 2014.

juin 2012 Signature du Projet d’agglomération Lausanne-Morges, 2e génération.

29 juin 2012 Mise en service de la halte RER de Prilly-Malley et signature du Schéma directeur intercommunal 
de Malley.

2011 Prix Wakker aux Communes signataires du SDOL et parution du livre « L’Ouest pour horizon ».

décembre 2009 Mise en service des lignes tl 17 et 36 – 1ère étape du réseau tl 2014.

octobre 2009  
à avril 2010

Adoption du plan directeur localisé (PDL) intercommunal de l’Arc-en-Ciel par les Communes de 
Crissier et de Bussigny-près-Lausanne et par le Conseil d’État.

mai 2008 à  
janvier 2010 

Regroupement progressif des bureaux du PALM et des schémas directeurs de l’Ouest lausannois, 
du Nord lausannois, de l’Est lausannois et de la Région Morges au centre tl de Perrelet à Renens.

février 2007 Signature du Projet d’agglomération Lausanne-Morges (PALM).

octobre 2005  
à juin 2007

Adoption des études générales des six chantiers d’études du SDOL.

novembre 2004  
à mai 2005 

Signature des Conventions de collaboration pour la mise en œuvre du Schéma directeur de l’Ouest 
lausannois et de collaboration relative au bureau du SDOL.

18 décembre 2003 Adoption du Schéma directeur de l’Ouest lausannois.

1er novembre 2003 Ouverture du bureau du Schéma directeur de l’Ouest lausannois à Renens.

20 novembre 2000 Moratoire et Convention entre Communes et Canton relative aux transports dans l’Ouest lausan-
nois. Avenants en 2001 et 2002 : signature des Communes de Saint-Sulpice, Lausanne et Prilly.
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Continuer à jouer 
harmonieusement ensemble !
Des repères qui évoluent, des cartes qui se modifient, des structures à mettre 
en place, des nouveaux partenariats à créer, des attentes qui se multiplient, 
des chantiers qui commencent...

Heureusement que l’aventure du Schéma directeur, menée ensemble depuis près 
de dix ans, nous a habitués à une dynamique d’adaptation et d’anticipation 
constantes, pour naviguer au mieux sur cette mer captivante du développement 
de l’Ouest lausannois !

L’année 2012 s’est encore une fois montrée foisonnante pour le SDOL. L’inau-
guration le 29 juin par les CFF et le Canton de la halte RER de Prilly-Malley  
restera sans doute gravée dans les mémoires et il faut rappeler sans fausse 
modestie qu’il n’aurait pas pu aboutir sans une vision du développement du 
quartier, vision développée grâce à l’action du SDOL. Mais il y a eu aussi 
d’autres événements marquants : parmi eux, la signature du Schéma directeur 
intercommunal de Malley et l’envoi à Berne du Projet d’agglomeration Lau-
sanne-Morges 2012 (deuxième génération) notamment. Le dévoilement du projet 
lauréat du concours international d’urbanisme et d’aménagement des espaces 
publics de Malley-Centre a permis de montrer le futur visage de l’imposante 
friche. De nombreux projets de planification prennent forme dans les communes. 
La mise en service de lignes de bus ou encore le succès de « Cap sur l’Ouest » 
ont montré l’engouement de toute une population pour sa région et pour la 
mobilité douce. 

Les « pièces à convictions » de l’exposition consacrée au SDOL sont venues 
encore souligner cette densité. Que ce soit à l’espace Archizoom de l’EPFL en 
début d’année ou au travers de la même exposition traduite sous le titre « Von 
der Peripherie zur Stadt » en fin d’année, à l’ETH de Zurich, c’est un public 
étendu qui a pu prendre la mesure du mouvement exceptionnel amorcé dans 
l’Ouest lausannois.

Les études qui ont été menées dans le cadre du SDOL ces dernières années se 
transforment désormais en projets bien concrets. Ils sont pris en main par les 
Communes et d’autres partenaires qui se retrouvent au cœur de l’action. Avec 
des engagements parfois lourds et très clairs, tant en termes financiers qu’en 
termes de calendrier. L’aventure continue de plus belle, mais elle devient plus 
large, plus riche et multilatérale. 

Que la réorganisation de ce grand orchestre produise une musique harmonieuse 
ou une cacophonie dépend maintenant de l’excellence de chacun des musiciens. 
La petite fanfare se transforme en jazz-band où la couleur de chacun peut 
davantage s’exprimer, mais où l’écoute de l’autre et l’assurance de jouer sur 
la même grille d’accords deviennent une responsabilité encore plus essentielle 
pour tous les musiciens ! 

Au milieu de cet orchestre, le SDOL conserve toute son importance. Des arran- 
gements doivent être écrits, l’ordre des solos définit, le tempo doit être  
marqué et la tonalité choisie en accord avec chacun des instruments et avec 
la partition. La planification territoriale est une action qui se mène en continu.  
Le SDOL doit continuer à servir de cadre pour explorer de nouvelles voies, pour 
tracer des lignes directrices et ouvrir des vues, pour mettre en place des outils 
et coordonner leur usage et pour tenir à disposition des communes toute une 
expérience qui continue à s’accumuler jour après jour et que l’on nous envie.  
À cette condition, nous pouvons tabler qu’il y aura encore bien d’autres « pièces 
à conviction » à l’avenir !

Marianne Huguenin, présidente du Groupe de pilotage du SDOL

D
R



4

PALM 2012 : grands enjeux  
et partenariat renouvelé
L’élaboration du PALM 2012 est un jalon 
majeur pour l’avenir de l’agglomération  
Lausanne-Morges. Déposé auprès de la Confé-
dération le 29 juin 2012 en vue de bénéficier de 
la deuxième libération des financements fédé-
raux, le projet d’agglomération de deuxième 
génération révisé propose un projet de terri-
toire à l’horizon 2030. Il est l’un des 43 projets  
suisses qui aspirent à un cofinancement des 
mesures infrastructurelles de transports, 
jugées prioritaires par le Canton, les Régions 
et les Communes partenaires.

L’agglomération Lausanne-Morges abrite 
presque 40% des habitants et la moitié des 
emplois du canton de Vaud. Pôle de la métro-
pole lémanique, agrémenté de paysages 
magnifiques, Lausanne-Morges bénéficie  
d’une puissance économique, culturelle 
et sociale indiscutable. À l’horizon 2030, 
69 000 habitants et 43 000 emplois nouveaux 
devraient avoir rejoint cette région du canton. 
Cette croissance exceptionnelle pose des défis. 
Depuis 2007, les partenaires de l’aggloméra-
tion travaillent ensemble pour répondre aux 
enjeux de développement et garantir le main-
tien de la qualité de vie pour l’ensemble de la 
population.

Quatre volets  
complémentaires

Elaboré dans une logique de continuité, le Pro-
jet d’agglomération Lausanne-Morges (PALM) 
2012 renforce et complète les orientations 
générales prises en 2007. Les volets «urba-
nisation» et «mobilité» y sont d’avantage mis 
en relation. Deux nouveaux volets, «paysage» 
et «environnement et énergie», sont dévelop-
pés. Développement ne s’oppose pas à paysage 
et environnement dans le PALM. La force de 
cette version 2012 tient à la complémentarité 
des approches et à une conception d’ensemble 
qui vise un développement harmonieux de 
l’agglomération. Le projet de territoire relie, 
comme un fil rouge, les orientations générales, 
les stratégies sectorielles et les mesures de mise 
en œuvre dans les quatre domaines précités.

Assurer une transition 
harmonieuse entre bâti  
et espaces naturels 

Pour conserver un lien ville-campagne vivant, 
il est impératif de gérer les franges de contact 
entre bâti et espaces naturels et paysagers, en 
assumant la multifonctionnalité de certains 
espaces. Les parcs d’agglomération du PALM 
sont un exemple de cette approche. Ouverts, à 

dominance de verdure, les parcs d’aggloméra-
tion peuvent se composer d’espaces agricoles 
et forestiers, d’espaces de détente aménagés, 
de loisirs ou de sport.

L’aménagement du secteur Renges-Venoge, 
sur la commune d’Ecublens et dans la partie 
est du parc «Venoge» – l’un des cinq parcs 
d’agglomération du PALM 2012 – devra être 
défini. Ce site combine un potentiel d’urbani-
sation important avec des qualités paysagères 
et des terres agricoles qui méritent d’être 
préservées. Les transitions entre les zones à 
urbaniser et les zones de détente seront étu-
diées afin de mettre en valeur la proximité du 
cordon boisé de la Venoge, la vue en direction 
des Alpes françaises et le caractère villageois du 
hameau de Renges. Une démarche d’étude sera 
proposée en 2013 pour analyser et concilier 
harmonieusement sur ce site les besoins des 
propriétaires, ceux des maraîchers et des agri-
culteurs, les éléments environnementaux et les 
corridors écologiques et l’usage de détente et de 
loisir par les habitants. 

Le bon moyen de transport 
pour le bon déplacement

Les mesures phares du PALM 2012, tel le pro- 
longement du tram t1 jusqu’à Villars-Ste-Croix 
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PALM 2012  - PRINCIPES URBANISATION 2030

ARMATURE URBAINE: 
SITES  STRATÉGIQUES, CENTRALITÉS 
ET POLARITÉS

C1LEGENDE: périmètre compact

site stratégique d’agglomération

tissu bâti des centres

centre villageois historique

sites stratégiques:

A Les Fiches - Vennes - Croisettes

B Blécherette - Le Rionzi

C Romanel - Vernand - Cheseaux

D Hautes Ecoles - Tir Fédéral - Maladière

centralité principale d’agglomération

centralité secondaire

centralité locale

polarité d’équipements collectifs

polarité d’équip. coll. hors périmètre compact

parc d’agglomération

parc d’agglomération hors périmètre compact
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E1 Prilly-Sud - Malley - Sébeillon

E2 Arc-en-ciel - Cocagne Buyère
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H2 Morges Ouest - Tolochenaz

I Morges

J  Lausanne

K Renens

L Pully

JUIN 2012

Cette carte constitue une base de référence et de coordination au moyen de 
laquelle des planifications détaillées seront réalisées. 
La pesée des intérêts se fera dans le cadre des procédures usuelles. 
Concernant le périmètre compact, les cartes établies par commune font foi.

PALM CARTE C1_Centralités Polarités Sites S_débord.pdf   1   15.06.2012   16:39:09

La carte de l’armature urbaine du PALM 2012 met en évidence le réseau de transports, les centralités d’agglomération, les polarités des équipements collectifs et les parcs d’agglomération.
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et le métro m3, ont fait la une des journaux. 
Mais ces moyens de transport lourds ne sont 
qu’un élément d’une stratégie globale. Le 
PALM vise à renforcer la dimension muti-
modale de la mobilité. Réseaux de transports 
publics, réseaux de mobilité douce, réseaux 
routiers forment ainsi un maillage en cohérence 
avec l’armature urbaine de l’agglomération.

La requalification du secteur de la gare de 
Renens (voir p.6), avec l’important renforce-
ment de l’interface de transports publics (CFF, 
tl, métro m1 et tram t1) qu’elle représente pour 
l’ensemble de l’Ouest lausannois donne un 
bon exemple de cette cohérence. De même les 
mesures qui visent à rendre la mobilité douce 
(voir p.8) toujours plus pratique et favorable 

pour de courts déplacements ou pour rejoindre 
les transports publics. 

Des engagements renouvelés 

Elaboré pour répondre aux exigences de la 
Confédération et porté par sa double structure 
stratégique et opérationnelle, le PALM 2012 
est un document contractuel de planification 
directrice. Son rôle est de guider et orienter la 
stratégie de développement de l’agglomération 
à l’horizon 2030. Il définit en même temps des 
mesures précises dans les domaines de l’ur-
banisation, la mobilité et l’environnement et 
l’énergie.

Par leur signature, les partenaires du PALM ont 
pris un engagement réciproque pour poursuivre 

les objectifs formulés dans le document et à en 
réaliser les mesures. Les cadres temporels et 
financiers sont fixés de manière précise pour 
chacun des acteurs. Ils ne peuvent être négligés 
sous peine de perdre un partenariat essentiel 
au projet. Les enjeux sont de taille. Une col-
laboration renforcée entre la Confédération,  
le Canton, les Régions et les Communes s’im-
pose. L’approche doit souvent dépasser les 
limites institutionnelles et disciplinaires pour 
faire face, de manière durable, aux enjeux de 
développement de l’agglomération capitale du 
canton.

Référence : PALM 2012 – Projet d’agglomération Lausanne-
Morges de 2e génération révisé. Rapport de projet, juin 2012. 
À télécharger à l’adresse  www.lausanne-morges.ch

La bonne activité au bon 
endroit

Les « sites stratégiques », l’un des 
piliers de la stratégie d’urbanisa-
tion, offrent d’importants poten-
tiels pour accueillir du logement, 
des activités et des équipements. 
Ils bénéficieront à terme d’une très 
bonne desserte en transports pu-
blics ainsi qu’à pied et à vélo par 
des réseaux continus aux itinéraires  
sécurisés.

Cinq sites stratégiques de l’arma- 
ture urbaine du PALM 2012 se 
trouvent dans le territoire du SDOL : 

•	 Hautes écoles – Tir Fédéral – 
Maladière (D) ; 

•	 Prilly-Sud – Malley – Sébeillon (E1), 
•	 Arc-en-ciel – Cocagne Buyère (E2) ; 
•	 Route de Cossonay (F) ; 
•	 Vallaire-Venoge (G).

Chaque site stratégique fait l’objet 
d’une vision directrice de développe-
ment qui oriente les planifications in-
tercommunales à réaliser de manière 

concertée entre les communes et leurs 
partenaires publics et privés, le SDOL 
et le canton. Ces planifications – plans 
partiels d’affectation (PPA) et plans de 
quartier (PQ) émanant des communes – 
forment l’ensemble des mesures d’urba- 
nisation qui, coordonnées avec les  
mesures infrastructurelles de trans-
ports, constituent l’engagement pris 
par les partenaires avec la CH pour la 
mise en œuvre du PALM.

Le développement des 10 sites straté- 
giques confirmés dans le PALM 2012 
donne lieu à 84 mesures d’urbanisation à 
l’horizon 2030, dont 67 étaient déjà ins-
crites à l’horizon 2020, 13 ayant déjà été 
réalisées. 33 de ces mesures concernent 
le SDOL, totalisant quelque 3,9 millions de 
m2 de surface brute de plancher et près 
de 63 000 habitants et emplois.

Mesures d’urbanisation dans 
l’Ouest lausannois
Bussigny-Près-Lausanne : Arc-en-Ciel  
(E2), Cocagne-Buyère (E2), Rue de 
l’Industrie (E2), Champel (E2), Bussigny-
Ouest (E2), Vuette (E2)

Chavannes-Près-Renens : Cha-
vannes sud-ouest (D), Chavannes 
sud-est (D), La Plaine (terrains de 
football) (D), Aligro (D), Majestic-Alco 
(D), Bourse-aux-fleurs (D)

Crissier : Arc-en-Ciel (E2), Pont Bleu 
Terminus (E2), Croix Péage (E2), Bré 
Est (Centre-Bourg 3.9) (F), Ley Outre 
(F), En Chise (F), Lentillère Nord (F), 
Lentillère Sud (F), Esparcette (F)

Écublens : SAPAL (D), Vallaire-Venoge 
(G), EPFL nord (Centre Congrès) (D),  
EPFL sud (RLC + Centre Innovation) (D)

Prilly : Malley (E1) Prilly Sud (Zone 
industrielle) (E1), En Broye (F), Cor-
minjoz (F)

Renens : Malley (E1), Pont Bleu Ter-
minus (E2), Baumettes / Palettes (F), 
En Bellevue (F)

St-Sulpice : Le Bochet / Le Pâqueret 
(D), Champagny Sud (G)

Villars-Ste-Croix : La Pierreire (E2)

Gérer les franges de contact entre bâti et espaces naturels 
et paysagers est un objectif que souligne le PALM 2012. 
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La Gare, Lieu d’expression  
des principes du SDOL
S’il y a un lieu où l’on peut observer, en direct et 
en continu, le développement de l’Ouest lausan- 
nois, c’est bien la gare de Renens. Les routes 
et leur encombrement générateur de pollution 
avaient focalisé l’attention et permis de tirer la 
sonnette d’alarme qui a donné le coup d’envoi 
à ce formidable projet qu’est le Schéma direc-
teur il y a 10 ans. Ce projet permet aujourd’hui 
de mesurer le bien-fondé des décisions prises 
alors, le chemin parcouru depuis et l’ampleur 
des travaux à mener encore. 

Près de 30 000 personnes transiteront quo-
tidiennement à la gare de Renens en 2020. 
Environ 27 000 d’entre eux monteront ou 
descendront d’un train. L’analyse des prin-
cipales relations journalières fait ressortir 
aujourd’hui l’importance de l’échange entre 
les CFF et le métro m1. Il est à prévoir que le 
développement de l’offre en bus à la gare de 
Renens et l’arrivée du tram t1 se traduiront 
par des effets similaires. Les usages de simple 
transit entre le nord et le sud des voies ne sont 
pas non plus à négliger. 

Interface majeure pour les 
transports
Au carrefour des quatre communes de Cha-
vannes, de Crissier, d’Écublens et de Renens, 
la gare est incontestablement un endroit  
crucial, appelée à drainer un des plus 
importants bassins de population de Suisse 
romande, de l’ordre de grandeur de ceux des 
gares de Fribourg ou de Neuchâtel. 

Mais la gare est aussi un endroit particulier en 
ce qu’il représente un concentré des princi-
paux enjeux du SDOL et un lieu d’expression 
unique de ses principes fondamentaux. Coor-
donner le développement des transports avec 
l’urbanisation sur la base de la concertation 
et en visant la qualité de vie prend ici immé-
diatement un sens très concret. L’univers est 
cependant complexe et voit se superposer de 
nombreux projets aux contraintes spécifiques. 
Parmi eux : les lourds projets ferroviaires com-
prenant l’élargissement et l’allongement des 
quais CFF et se développant en lien avec des 
projets connexes tels la gare de Lausanne, 

la 4e voie et le saut-de-mouton entre Malley  
et Renens   ; le développement de l’offre de 
bus; une meilleure accessibilité au métro 
m1; l’arrivée du tram t1, en 2018, avec ter-
minus provisoire avant le prolongement vers  
Villars-Ste-Croix; des projets d’espaces 
publics développés sur la base d’un concours 
en 2007 et qui créeront une passerelle et ren-
dront les places nord et sud de la gare aux 
piétons et aux transports publics ; un plan de 
quartier en relation étroite avec la gare com-
prenant deux nouvelles constructions qui 
abriteront notamment un parking vélo avec 
une vélostation, un P+R, des commerces, 
des activités, de l’hôtellerie et du logement et 
d’autres projets encore.  

Tissus de contraintes
Le nombre d’acteurs est important et les 
contraintes à coordonner exceptionnel-
lement nombreuses. Sous le pilotage du SDOL 
à l’origine, puis sous celui de la Commune de 
Renens, les quatre Communes, le Canton, 
CFF-infrastructures, CFF-immobilier et les 

métro m1

GABARIT
 PLAN DE QUARTIER "GARE SUD"

QUAI + 416.40
QUAI + 416.10

+ 418.40

+ 423.397+ 423.397

+ 426.460

+ 418.15

+ 428.127+ 427.937
+ 428.812 + 428.812

+ 425.088

+ 428.156

+ 426.526

+ 418.65

+ 422.756

+ 416.25

+ 422.947

trains CFF tram t1 place nordplace sud

Image de synthèse de la future place nord de la gare, avec la passerelle, à droite, et le tram sous la passerelle. Le nord de la gare et la rue du Terminus où s’arrêtera le tram.
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tl, s’accordent en permanence pour que le 
projet réponde à l’ensemble des attentes et 
s’intègre dans le calendrier du PALM et de la 
Confédération. 

Le Prix FLUX 2011, octroyé par CarPostal 
Suisse SA et l’Union des transports publics, 
est venu courroner ces efforts en reconnais-
sant « l’exhaustivité, le courage et l’innova-
tion » du projet en cours. Le jury y a souligné 
la « valorisation urbanistique qui améliorera 
la convivialité des lieux » et la vaste offre pré-
vue de stationnement vélos qui « favorisera les 
modes de transport écologiques ».

Année fructueuse
Le but se rapproche et l’année 2012 a été 
fructueuse. L’enquête publique pour le tram 
a eu lieu. Les modifications du réseau de bus 
deviennent progressivement effectives. L’éla-
boration de la procédure d’approbation des 
plans (PAP) pour la partie majeure du projet 

qui concerne les quais, les places nord et sud, 
la passerelle et le nouveau passage sous-voies 
a pu être menée à bien et transmise à Berne, 
permettant d’envisager une enquête publique 
au premier semestre 2013 déjà. Et enfin, évé-
nement unique dans l’histoire des quatre 
communes, un même préavis a été transmis 
par les quatre Municipalités à leurs autori-
tés législatives pour le crédit d’ouvrage de 
l’aménagement routier de la place sud de la 
gare et la création du giratoire des Glycines à 
quelque 200 mètres plus au sud. Ce préavis, 
d’un montant total de 3,89 millions de francs 
semble petit à côté de l’ampleur globale du 
projet de requalification du secteur. Mais il 
permettra l’arrivée de la ligne de bus 25 à la 
gare dès le début de 2014 et sera l’élément 
déclenchant d’un des plus importants projets 
coordonnant urbanisme et mobilité en Suisse 
romande. 

CALENDRIER PRÉVISIONNEL DES TRAVAUX 

2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

PLACE NORD 

QUAIS ET VOIES 

PASSAGE INFÉRIEUR m1 

TRAM t1  

FINITION 
PLACE SUD

BÂTIMENT OUEST BÂTIMENT OUEST BÂTIMENT EST 

PARKING 
2 ROUES 

PASSERELLE  
NORD PASSERELLE SUD

TRACÉ ROUTIER 
ET GIRATOIRE 
DES GLYCINES

ENQUÊTE  
PUBLIQUE 

FINANCEMENT

L’investissement global lié au projet 
se monte à quelque 322 millions de 
francs. La large part concerne les 
infrastructures ferroviaires.  
Les infrastructures liées à l’arrivée 
du tram t1 à Renens coûteront 
quelque 30 millions de francs et les 
aménagements des espaces publics 
(passerelle et places nord et sud de 
la gare) un peu plus de 32 millions 
de francs. 

Lot 3d
Stationnement

vélos
2,5 mios

Lot 3c
Giratoire des

Glycines
2,5 mios

Lot 3b
Aménagement

places nord et sud
9,8 mios

Lot 3a
Passerelle et

accès aux quais
17,4 mios

   Bus, ligne 25
> part de Renens 

et Chavannes:
5,3 mios

> part tl: 7 mios Lot 3
Espaces 
publics

33,8 mios

Lot 4
Métro m1

5 mios

Lot 2
CFF Immobilier

80 mios

Tram
30 mios

Lot 1
CFF Infrastructures

163 mios

DÉTAILS

ORGANISATION DU PROJET

S’inscrivant dans le chantier 2 du Schéma 
directeur de l’Ouest lausannois (SDOL), le 
projet de la gare de Renens se décline en 
lots fortement coordonnés entre eux et 
identifiés chacun par un maître d’ouvrage 
principal: 

Lot 1: Domaine ferroviaire / CFF infra-
structures

Lot 2: Domaine bâti CFF / CFF immobilier

Lot 3: Espaces publics / Communes 
(Renens, Chavannes, Crissier, Écublens)

Lot 4: Quais m1 / tl (Transports publics 
de la région lausannoise)

Lot 5: Assainissement phonique / CFF 
infrastructures

Le prolongement de la ligne de bus 25 
jusqu’à la gare dans le cadre du réseau 
2014 des tl ainsi que le développement 
de la future ligne de tram t1 passant par 
la gare dans le cadre des axes forts de 
transports publics urbains (AFTPU) con-
stituent d’importants projets connexes. 
Les représentants des maîtres d’ouvrage 
et des projets connexes participent au 
groupe décisionnel et au groupe tech-

nique qui conduisent le projet en étroite 
collaboration avec le groupement Rayon 
Vert (Farra&Zoumboulakis Architectes, 
Tekhne SA, L’Atelier du paysage Sàrl), 
lauréat du concours de 2007, qui a 
développé le projet de la passerelle et 
des places nord et sud de la gare (lot 3). 

Le projet doit en outre s’insérer dans un 
tissu de contraintes fortes lié aux infra-
structures lourdes des CFF, du métro et 
du tram, ainsi qu’aux contraintes finan-
cières liées au Projet d’agglomération et 
au cofinancement fédéral des infrastruc-
tures.

Le secteur de la gare (ici tel que projeté en 2020) condense un nombre important de contraintes dans un espace très restreint.
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un faisceau d’actions pour 
la mobilité douce
La diminution des nuisances et l’augmenta-
tion de la qualité de vie visées par le Schéma 
directeur de l’Ouest lausannois misent large-
ment sur l’attrait et le succès de la mobilité 
douce. 

Dans l’Ouest lausannois, la diversité des 
activités et des paysages est idéale pour la 
pratique de la marche. Envisager les dépla-
cements piétons de proche en proche, permet 
de développer un réseau général et cohérent 
qui couvre l’ensemble du territoire. L’échelle 
et la topographie de l’Ouest lausannois sont 
également adaptées aux déplacements à vélo. 
En milieu urbain, c’est généralement le moyen 
de transport le plus rapide pour les trajets de 
moins de 4 kilomètres. À vélo dans l’Ouest, la 
plupart des déplacements prennent moins de 
15 minutes. 

Ces modes de déplacement tirent progres-
sivement parti des importants efforts actuels 
de développement des transports publics. 
Mais la mise en valeur de la mobilité douce, 
sa promotion et la coordination de l’amé-
nagement de trottoirs agréables, de pistes 
cyclables, de ponts et passages pour fran-
chir routes et voies, de parcours paysagers 
et des autres éléments des réseaux piétons 
et cyclistes étudiés dans le cadre du SDOL 
nécessitent un important travail faisant 
intervenir de nombreux acteurs.

Délégué à la mobilité douce 
Pour contribuer à la coordination de ce  
travail, les communes de l’Ouest lausannois se 
sont dotées d’un poste de délégué à la mobilité 
douce à 50%, rattaché au Bureau du Schéma 
directeur de l’Ouest lausannois. Passionné de 
vélo et très actif dans la promotion des moyens 
de déplacement durables, Jean-Christophe 
Boillat occupe ce nouveau poste depuis le  

1er janvier 2012. Il contribue à la mise en œuvre 
de stratégies de mobilité douce définies dans le 
cadre du SDOL. Il assume notamment la fonc-
tion de « délégué vélo » et fonctionne comme 
intermédiaire entre les associations et les  
services techniques communaux. 

Le délégué appuie aussi les communes du SDOL 
dans la mise en œuvre des planifications ainsi 

Concertation au sein du « groupe vélo » 

En 2012, plusieurs rencontres d’information et de coordination avec les asso-
ciations de défense des intérêts des cyclistes (ATE, Pro-Vélo) ont eu lieu :

•	 Secteur gare de Renens vélo : état des lieux sur les franchissements des 
voies CFF entre l’avenue du Léman et le secteur de l’Arc-en-Ciel, état des 
lieux des projets aux abords de la Gare de Renens

•	 RC 82 : les représentants des usagers (ATE, Pro-Vélo) ont été conviés à 
2 séances du Groupe technique (GT) afin de présenter et définir les options 
retenues pour le traitement de la mobilité douce

•	 Secteur sud Gare de Renens : une séance a été organisée avec Pro-Vélo 
pour traiter l’opposition liée aux aménagements et à la phase de chantier. 
L’opposition a été levée suite à cette séance

Afin de poursuivre les échanges d’information avec les associations sur une 
base régulière et le plus en amont possible dans les projets, il a été proposé, 
dès 2013, de fixer 4 séances annuelles pour le groupe vélo Ouest.

Légende

Espace public majeur

Liaison principale d'agglomération

Liaison principale d'agglomération - cheminement  

  à assainir / créer

Liaison prinicpale du quartier

Promenade

Franchissement à assurer 

Mobilité douce
Réseau piétons

SCHÉMA DIRECTEUR DE L'OUEST LAUSANNOIS

CARTE DE SYNTHÈSE - HORIZON 2020
(version avril 2009)

Périmètre compact de l'agglomération

Sites stratégiques

Centre ville / centre villageois, bourgs

Bâtiments récemment construits

Aire forestière

Lac

Cours d'eau

Autoroute

Chemin de fer, gare

Limites communales

Périmètre SDOL

1:25'000
500m 1'000m0

Feddersen&Klostermann Urbanisme Architecture Paysage
Brühlmann Loetscher Architectes EPFZ SIA

Carte nationale 1:25'000 
© Office fédéral de topographie swisstopo
Editions 2005-07 (état de la mise à jour 2004/05)  

« Cap sur l’Ouest », 23 septembre 2012.
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Réseau piéton - carte de synthèse horizon 2020 avec les franchissements à assurer.
Un visuel a été créé en 2012 pour illustrer les actions me-
nées par le bureau du SDOL en matière de mobilité douce.
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que pour des conseils ou expertises techniques. 
Il accompagne le développement des projets 
de mobilité douce au niveau opérationnel. 
Enfin, Jean-Christophe Boillat représente le 
SDOL auprès de diverses instances ainsi que 
les intérêts des communes de l’Ouest lausan-
nois quant à la mobilité douce dans le cadre 
du Projet d’agglomération Lausanne-Morges. 

Des franchissements pour 
recoudre le territoire
Les tâches à assumer sont donc très diverses 
et complémentaires. Parmi elles, les franchis-
sements représentent un enjeu considérable. 
Les grandes infrastructures ferroviaires et 
autoroutières utilisent les facilités de la topo-
graphie pour traverser le territoire. Du point 
de vue de la mobilité douce, ces infrastruc-
tures créent des barrières, souvent infranchis-
sables sur de grandes distances. Les réseaux 
de mobilité douce planifiés dans le cadre du 
« chantier 5 » du SDOL visent à « recoudre » le 
territoire en offrant de nouvelles possibilités 
de franchissements de ces infrastructures de 
transport. Ces mesures, souvent conséquentes 
(passerelles, passages inférieurs) sont nom-
breuses (voir carte). Elles sont également inté-
grées dans la stratégie de développement de la 
mobilité douce définie dans le PALM et pour-
ront bénéficier d’un soutien financier fédéral 
(fonds d’infrastructure) et cantonal (stratégie 
de promotion cantonale du vélo). 

Perspectives	
Les projets concernant la mobilité douce dans 
l’Ouest lausannois sont jalonnés de plusieurs 
échéances ces prochains mois:

Vélos en libre service (VLS) : 
•	 2013 : validation de la stratégie de dévelop-

pement et du mode de financement
•	 dès 2014 : extension avec de nouvelles 

stations (cofinancement fédéral et parte-
naires)

Jalonnement vélo:
•	 2013 : base de données tenue à jour via le 

PALM
•	 dès 2014 : mise en œuvre à démarrer à 

l’échelle du SDOL (en coordination avec 
Lausanne)

Franchissements :
•	 2013-2014 : mise au point des projets 

d’ouvrage et votations des crédits pour les 
franchissements définis en horizon A2012

•	 dès 2013 : préparation des avant-projets 
pour les franchissements annoncés en 
A2012

Gare de Renens, Vélo-station
•	 dès 2013 : suivi du projet de passerelle et du 

passage inférieur, vélo-station et places de 
la Gare nord et sud

Comptages vélo :
•	 avril 2013 : fin de l’étude de stratégie de 

comptages (Lausanne/SDOL)
•	 dès 2014 : intégration possible des comp-

tages vélos dans le cahier des charges des 
comptages quinquennaux Lausanne-
Région/Région-Morges

Cartes de balades à vélo :
•	 2013 : proposition de concept de balades à 

vélo dans l’Ouest lausannois et édition de 
documents pour la semaine de la mobilité

Axes forts PP2 (tram t1 1re étape Flon-Renens) :
•	 dès 2014 : suivi des réalisations concernant 

la mobilité douce et mesures provisoires en 
phase de chantier

Avant-projet axes forts PP1
•	 2013 : intégration des contraintes mobilité 

douce pour le cahier des charges de l’avant-
projet

Cap sur l’Ouest

À l’occasion de la fête célébrant 
la création du nouveau district de 
l’Ouest lausannois, les huit communes 
et la préfecture ont organisé « Cap 
sur l’Ouest ». Le dimanche 23 sep-
tembre 2012 quelque 10 000 partici-
pants ont profité de découvrir à pied, 
à vélo, ou en rollers un parcours 
sécurisé de 23 kilomètres reliant 
toutes les communes du district. La 
population n’a pas manqué de saisir 
cette occasion de visiter toutes les 

communes composant l’Ouest lausan-
nois et d’en redécouvrir la richesse et 
la diversité des paysages. Les autori-
tés et sociétés avaient mis sur pied un 
point festif dans chaque centre de loca-
lité. Celui de Renens a accueilli un stand 
d’information du Schéma directeur de 
l’Ouest lausannois. Chacun a pu y décou-
vrir les planifications et actions menées 
en faveur de la mobilité douce à l’échelle 
du SDOL.

La manifestation a bénéficié d’une météo 
favorable et le public a grandement 

apprécié le fait de pouvoir re-décou-
vrir la région en mobilité douce en 
partant depuis la maison. De plus, cet 
événement a permis, à son échelle, de 
tisser des liens entre les communes 
et de se rendre compte de la proxi-
mité entre celles-ci en se déplaçant 
en mobilité douce. Ce résultat excel-
lent, tant du point de vue des parti-
cipants que des organisateurs plaide 
en faveur d’une ré-édition régulière, 
avec une périodicité et des modalités 
encore à préciser.

Chavannes, passerelle des Cèdres (image de synthèse).
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Recherche de qualité pour
L’Arc lémanique en général et l’Ouest lausan-
nois en particulier subissent une pénurie de 
logements rarement atteinte. Au 1er juin 2011, 
moins de deux logements sur mille étaient 
vacants, alors qu’il en faudrait 15 pour sortir 
de la crise. 

La population, elle, continue à croître. Afin 
d’orienter cette croissance, le Plan directeur 
cantonal se fixe comme objectif de créer les trois 
quarts des nouveaux logements dans les centres 
(agglomération, centres régionaux et locaux), 
bien desservis en transports publics et dotés 
des services de première nécessité. Le but étant 
d’éviter la dispersion de l’habitat, de préserver 
les terres agricoles et de protéger les paysages. 

Dans cette vision, l’Ouest lausannois a un 
rôle majeur à jouer. S’il n’est ni nécessaire ni 
souhaitable de densifier partout, certains ter-
rains bien localisés et sous-utilisés offrent des 
opportunités de développement intéressantes. 
Il s’agit en particulier des friches industrielles, 
nombreuses dans le district, ainsi que de cer-
tains terrains agricoles enserrés dans l’urba-
nisation. Ces secteurs ont été désignés comme 
sites stratégiques et concentreront la majorité 
des développements urbains attendus d’ici 
2030 (en rouge sur la carte ci-contre). Afin 
d’assurer le bon fonctionnement de l’agglo-
mération, le recensement de ces secteurs a été 
accompagné d’une évaluation des infrastruc-
tures de transport à créer ou adapter et s’ac-

compagnent de projets d’équipements publics 
et d’espaces de détente. 

L’attention mise dans l’important travail 
de conception et de coordination compte 
beaucoup pour l’élaboration de quartiers et 
d’espaces publics de qualité, qui valorisent le 
secteur et qui apportent une plus-value aux 
quartiers alentours. 

Ainsi les habitants de Crissier profiteront d’un 
nouveau parc public le long de la Mèbre, pos-
sible grâce au développement du secteur de Ley 
Outre. Quant à ceux de Chavannes, ils traver-
seront plus facilement l’autoroute à l’aide des 
deux nouvelles passerelles prévues dans les 
projets des Cèdres et d’En Dorigny.

Confronter les analyses et 
les idées

Pour leurs plans de quartier et les aména-
gements urbains, les Communes de l’Ouest 
lausannois mettent de plus en plus souvent en 
place des démarches de concours d’urbanisme. 
Ces procédures permettent de sélectionner un 
bureau d’urbanisme sur la base d’une proposi-
tion concrète qui colle au plus près des attentes 
du maître de l’ouvrage (généralement la  
Commune). 

Sur la base d’un programme comprenant 
généralement des logements, des activités, 
des équipements publics (écoles, crèches, 
etc.) et des espaces publics (places, parcs, etc.),  

plusieurs bureaux sont invités à développer 
chacun un plan d’aménagement. Les propo-
sitions sont comparées et évaluées par un jury 
composé de professionnels et de représen-
tants des autorités. Bien que tous les candi-
dats qui soumettent un dossier répondent au 
même cahier des charges, leurs propositions 
sont généralement très différentes les unes 
des autres. Cette diversité enrichit la compré-
hension du site et de ses enjeux. Il n’est pas 
rare que les critères d’évaluation s’affinent 
en fonction de propositions non retenues, 
mais qui soulignent bien un potentiel ou une 
contrainte du site. 

L’étude systématique et approfondie de chacun 
des projets profite ainsi à la qualité urbaine. 
Sont généralement évalués : l’identité du quar-
tier, les qualités spatiales des espaces exté-
rieurs privés et publics, leur appropriation 
possible par les futurs habitants et usagers, 
le positionnement des équipements publics 
et des services de proximité, la relation entre 
les bâtiments et les espaces publics, la qualité 
des formes et la variété des tailles des appar-
tements ainsi que les vues, les dégagements et 
la tranquilité dont ils profiteront, les chemi-
nements possibles à travers le quartier, vers les 
arrêts de transports publics et les services de 
proximité, etc.

L’auteur du projet retenu est ensuite chargé 
de développer son plan, en étroite collabora-

Lancé en septembre 2011, le con- 
cours international d’urbanisme et 
d’aménagement des espaces publics 
de Malley Centre a vu s’imposer le 
projet «Coulisses» des bureaux In 
Situ à Lyon et FHY à Paris. Trois 
autres projets ont été récompensés 
sur un total de 17 projets soumis. 
Les solutions proposées, bien que 
toutes respectueuses du Schéma 
directeur intercommunal de Malley 

montrent une grande diversité, en parti-
culier dans la forme des bâtiments, leur 
orientation et leur implantation dans le 
site, ainsi que dans la taille et la variété 
des espaces publics. Le projet retenu 
offre un éventail large de bâtiments de 
différentes hauteurs, mais tous orientés 
dans le sens est-ouest de la plaine de 
Malley. Leur placement le long des rues 
principales, en quinconce autour d’îlots 
ouverts, offre une gamme d’espaces 

extérieurs très diversifiée. La qua-
lité des aménagements des espaces 
publics majeurs du secteur (parc du 
Gazomètre, place du Théâtre, place 
de la Gare) et la pertinence de leurs 
dimensions ont également été appré-
ciées. 

Projet lauréat du concours d’urbanisme et  
d’espaces publics, In Situ / FHY, Lyon et Paris.

Proposition non retenue du bureau MVCC- 
Camilo Cortesão & Associados à Porto.

Proposition non retenue du bureau HL  
Landschaftarchitekten à Berlin.

Concours d’urbanisme et d’espaces publics de Malley-Centre
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Projet lauréat des mandats d’étude parallèles, 
Bauart, Berne.

Proposition non retenue du bureau KCAP à Zurich. Proposition non retenue du bureau Farra & 
Zoumboulakis à Lausanne.

Six bureaux ont été invités à se 
pencher sur le secteur Lentillières 
Nord dans la Commune de Crissier. 
À l’issue de la procédure, c’est le 
projet « Côté jardins » du bureau 
Bauart à Berne qui a été choisi. Une 
fois encore, une grande diversité de 

propositions a été soumise au collège 
d’experts qui a ainsi pu comparer diffé-
rentes solutions et choisir celle qui offre 
la meilleure réponse pour ce site. Le jury 
a particulièrement apprécié un projet 
qui, par la forme des bâtiments et mal-
gré la contrainte de deux axes routiers 

majeurs, arrive à créer des espaces 
publics protégés des nuisances so-
nores et à garantir des logements de 
qualité, orientés sur des jardins.  

Mandats d’étude parallèles de Lentillières Nord

tion avec la Commune, compétente en matière 
d’aménagement du territoire. Ce n’est que 
lorsque le plan de quartier est validé par les 
autorités communales et cantonales, que les 
propriétaires des terrains pourront demander 
des permis de construire pour réaliser les bâti-
ments imaginés, sur la base – pourquoi pas ? – 
de concours d’architecture.

Démarches dynamiques

L’aménagement du territoire vise à préserver 
l’intérêt public dans le développement urbain 
et à assurer la coordination des projets. Mais 
il permet également de nourrir les projets par 
la confrontation des idées, dans les démarches 
dynamiques que sont les concours. Ceci, dans 
le but final de garantir la qualité de l’espace de 
vie des futurs habitants et usagers. 

Le rôle des collectivités ne s’arrête cependant 
pas là. Certaines communes se sont dotées 
d’une politique du logement qui vise à per-
mettre à l’ensemble de la population de trou-
ver un logement. Enfin, certaines communes 
développent une politique immobilière (achat 
des terrains pour assurer la maîtrise des opé-
rations immobilières).
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MESURES D’URBANISATION:
PLANIFICATIONS PRIORITAIRES

LEGENDE: secteur à forte mixité et forte densité

secteur à forte mixité,                                       
200 h-e / hectare min.

quartier résidentiel avec mixité,                
150 h-e / hectare

secteur à prédominance d’activités,        
200 h-e /hectare min.

secteur à prédominance d’activités,        
150 h-e / hectare

secteur à prédominance d’équipements 
collectifs

site stratégique d’agglomération

ARE-Code 5586.

secteur légalisé (figurant sur l’Accord 2010)

secteur hors site stratégique (figurant sur 
l’Accord 2010)

réseau TP structurant

réseau ferré et haltes

0 1500m1000500

no

no

JUIN 2012

FA2C

C8

Cette carte constitue une base de référence et de coordination au moyen de 
laquelle des planifications détaillées seront réalisées. 
La pesée des intérêts se fera dans le cadre des procédures usuelles. 
Concernant le périmètre compact, les cartes établies par commune font foi.

les nouveaux quartiers

Extrait de la carte des secteurs stratégiques de l’agglomération Lausanne-Morges. Les secteurs de Malley et de Lentillières 
Nord sont entourés.
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Publications

•  Chantier 2 / Secteur Pont Bleu – Terminus 
Aperçu du masterplan, SDOL, septembre 2011.

•  Chantier 2 / Secteur Malley, Malley Centre - Les Coulisses de 
Malley. Concours d’urbanisme et d’espaces publics à un degré.  
Rapport du jury, SDOL, février 2012.

•  Prolongement du tram entre Renens-Gare et Croix-du-Péage 
dans l’Ouest lausannois / Analyse et stratégie.  
Feddersen & Klostermann, Acompany, mars 2012.

•  Chantier 2 / Secteur Malley, Schéma directeur intercommunal de 
Malley (SDIM), Bauart, juin 2012.

•  Im Westen die Zukunft (trad. du livre L’Ouest pour horizon). 
Kollektiv unter der Leitung von Lorette Coen und Carole Lambelet, 
SDOL, Infolio, novembre 2012.

Présentations du SDOL 

En 2012, les représentants du SDOL ont été sollicités à 26 reprises pour 
faire part de leur expérience :

•  Architektur Forum, Tram, Berne, 17 janvier
•  Vernissage Sonderheft Hochparterre, Thoune, 1er février
•  Zürich Gespräch BSA, Zürich, 6 février
•  Unité d’enseignement Entre-deux villes, EPFL, 20 février
•  Archizooom, EPFL, 22 février
•  Gymnase de Provence, Lausanne, 16 mars
•  CEAT CUSO, EPFL, 27 avril
•  Forum Gersag Emmen, Renens, 28 avril
•  Le Croset en marches, Ecublens, 1er mai
•  Municipalité de Köniz, Renens, 2 et 3 mai
•  Conférence romande des Travaux publics, 31 mai
•  Pensimo Management SA, Bussigny, 5 juin
•  Chancellerie fédérale, section linguistique, Renens, 8 juin
•  New Urban Spaces, Institut de Géographie, UNIL, 18 juin
•  Alliance Ville durable, École hôtelière, 27 juin
•  10 ans de politique des agglomérations, Soleure, 28 juin
•  Institut d’urbanisme de Paris, Renens, 6 juillet
•  Office fédéral du logement, Renens, 31 août
•  Hes-So MAS EDD-BAT, Lausanne, 14 septembre
•  Crédit Suisse SA Credit Risk Management SR, Renens, 14 septembre
•  Hes-So HETSR La Manufacture, 19 septembre
•  Baukmmission de Hünenberg, Renens, 28 septembre
•  Service d’urbanisme de la Ville de Genève, 2 octobre
•  Gymnase Auguste Piccard, Lausanne, 12 novembre
•  HEPIA, Genève, 12 novembre
•  Colloque Patrimoine Suisse, Inventaires : hier, aujourd’hui, demain,  
	 Bienne, 15 novembre

RAPPORT DE GESTION

Lieu et effectif
Le bureau du SDOL est installé au centre Perrelet (tl), chemin du Closel 15 
à Renens.

Les postes du bureau du SDOL, représentant 5,7 EPT, sont occupés par 
Ariane Widmer, cheffe de projet (80%), Benoît Biéler, adjoint (80%), 
Regina Witter, responsable transports (50%), Jean-Christophe Boillat, 
délégué mobilité douce (50%), Nicolas Wisnia, chef de projet Malley 
(100%), Cristina Ferrari, secrétaire (80%), Marianne Martin, secré-
taire (30%), Bruno Maréchal, stagiaire (100%) jusqu’à fin novembre, et  
Cynthia Martignier, stagiaire (100%) dès le 1er  décembre. Le bureau du 
SDOL compte aussi la présence de Jean-Christophe Chassard, chef de 
projets Axes forts, détaché à 75% au SDOL par les tl.

Séances du Gropil, de la cpt et du Groupe ABC 

•	 7 séances du groupe de pilotage (Gropil) : pilotage stratégique du 
SDOL et de ses études. 

•	 8 séances de la cellule de pilotage technique – cpt (représentants 
techniques des communes et des services cantonaux, bureau du 
SDOL): suivi et coordination des chantiers, préparation des objets 
soumis au Gropil, vérification de la conformité des projets de pla-
nification aux objectifs et principes du SDOL, 13 dossiers de ce type 
traités:
- Bussigny / PDL Cocagne-Buyère et PQ En Rente
- Crissier / PQ de l’Esparcette, PQ Château de Crissier, PQ Alpes
	 Sud, Sous-Riette et PQ Les Uttins
- Chavannes / PQ En Dorigny
- Prilly / PQ Galicien et PQ En Broye
- Prilly/Renens / PQ Malley Gare
- Renens / PQ Les Entrepôts
- Villars-Ste-Croix / PPA Sansy Saugeon

•	 2 séances du groupe ABC : vérification de la conformité des projets 
de construction aux objectifs et principes du SDOL, 2 dossiers de ce 
type traités  : 
- Bussigny / COB
- St-Sulpice / En Champagny

  Les collaborateurs du bureau du SDOL autour de la maquette de l’Ouest lausannois.
©
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Couverture de l’ouvrage Im Westen  
die Zukunft.

SECTEUR PONT 
BLEU – TERMINUS

Crissier, renens, ÉCublens, État de Vaud, CFF 

aperçu du masterplan

septembre 2011 

placé au cœur des futurs grands chantiers que sont le réaménage-
ment de la gare de renens et l’arrivée du tramway lausanne-Flon – 
Villars-ste-Croix, le secteur pont bleu – terminus est situé dans un 
emplacement stratégique. pour réfléchir aux possibilités de dévelop-
pement de ce secteur, les Communes de Crissier, renens et Écublens, 
le Canton et les responsables du sdOl, en collaboration avec les 
CFF, ont mis sur pied une démarche pour l’élaboration d’un master-
plan. alimenté par les réflexions issues d’ateliers de travail (études 
tests), ce document doit garantir la coordination entre les diffé-
rentes pièces constituant ce secteur. en effet, chacune d’entre elles 
nécessitera une démarche ad hoc, que ce soit par exemple pour la 
révision d’un plan d’affectation ou pour un projet d’aménagement 
d’espace public (rues, places, etc.).    

Les grands secteurs d’études du Schéma directeur de 
l’Ouest lausannois

Qu’est-Ce Qu’un masterplan ?
Le terme « masterplan » désigne un 
schéma d’organisation d’un territoire. Il 
n’est pas explicitement prévu par la lég-
islation vaudoise sur l’aménagement du 
territoire, mais est régulièrement utilisé 
car il permet à plusieurs partenaires 
publics (en l’occurrence les Communes 
et le Canton) de se mettre d’accord 
sur les grands principes du développe-
ment d’un secteur. De par son statut, 
ce document n’est pas contraignant 
pour les tiers (par exemple les proprié-
taires) mais sert de guide aux autorités 
pour la suite de la démarche, en par-
ticulier pour l’élaboration des plans 
d’affectations qui fixeront les droits à 
bâtir du secteur, ainsi que pour les pro-
jets d’aménagement des espaces pub-
lics. Il permet d’assurer la cohérence du 
développement d’un secteur malgré le 
découpage de la démarche en plusieurs 
sous-projets distincts, ayant chacun 
son propre horizon de réalisation. Vue aérienne du secteur Pont Bleu - Terminus situé sur 

les Communes de Crissier, Renens et Écublens, 2011
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Secteur Pont Bleu – Terminus: cou-
verture de l’aperçu du masterplan.
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Échange d’information et coordination

En 2012, les représentants du SDOL ont rencontré diverses autorités pour 
échanger de l’information et coordonner différentes actions et projets. 
Entre autres :
•  Rencontre annuelle avec l’EPFL, Section planification et logistique, 

24 janvier 
•  Rencontre annuelle avec la direction de l’UNIL, 15 mai 
•  Rencontre avec les Présidents des Conseils communaux de l’Ouest 

lausannois et de Lausanne, Renens,  25 septembre 
•  Échange d’expérience avec l’équipe Métamorphose (Lausanne), 

Renens, 23 octobre

Finances 
La comptabilité du SDOL est intégrée dans celle de la Commune de 
Renens sous la direction 19 «Schéma directeur de l’Ouest lausannois». 
Elle comprend deux rubriques distinctes : le budget de fonctionnement 
et le budget des chantiers d’études. 

Le budget de fonctionnement sert à couvrir les frais annuels pour le 
fonctionnement du bureau. Il est financé par les communes, au prorata 
de leur population, et le canton par un forfait annuel de 100 000 francs, 
fondé sur la Loi sur l’appui au développement économique (LADE) selon 
une décision courant jusqu’à fin 2013. Sur la même base légale, le Can-
ton contribue également, à hauteur de 25 000 francs annuels jusqu’à 
fin 2013, aux postes de l’ingénieur en transports (50%) et du délégué 
mobilité douce (50%). 

Les chantiers d’études du SDOL font l’objet d’un budget cadre annuel 
assorti d’une proposition de répartition des frais. Le lancement de 
chaque étude se fait sur la base d’un budget et d’une répartition défi-
nitive qui est soumise à la décision du Gropil ou du Groupe décisionnel 
de l’étude. Les Municipalités et partenaires concernés étant appelés à 
confirmer formellement leur engagement financier dans chaque cas. Les 
clés de répartition sont fixées en fonction du projet et des partenaires. 
Les participations cantonales sont accordées de cas en cas, généralement 
sur la base de la politique cantonale pour les pôles de développement 
économique, respectivement de l’aide au développement économique 
ou de la politique d’agglomération.

Toutes les dépenses en relation avec les chantiers d’études font l’objet de 
contrats (respectivement de confirmation d’offres) entre le bureau du 
SDOL et les mandataires. Toutes les factures y rattachées transitent par 
le bureau du SDOL, sont payées par la Commune de Renens et ensuite 
refacturées aux différents partenaires.

Événements et présentations publiques 

En 2012, le public a pu prendre connaissance des projets développés 
dans le cadre du SDOL à l’occasion de manifestations, de présentations 
ou d’expositions :

•  « Expo Gare de l’Ouest » : exposition permanente d’information sur le 
projet de requalification du secteur de la Gare de Renens, Av. d’Epe-
nex, côté sud de la gare de Renens (ouverture tous les jeudis, de 17h 
à 19h, ou sur demande auprès du bureau du SDOL). L’exposition a 
accueilli plus de 300 visiteurs en 2012 lors des ouvertures hebdoma-
daires, lors d’événements spécifiques tels que la soirée publique liée 
à l’enquête publique du projet routier des Glycines et lors visites de 
groupes. Le bureau du SDOL se charge en outre de la coordination de 
la communication autour du projet de la gare de Renens.

•  Palissade de communication de la gare de Prilly-Malley : présentation 
des projets de développement du secteur de Malley ou d’informations 
générales sur l’Ouest lausannois par des séries d’affiches renouvelées 
chaque trimestre. 

•  «Marché du SDOL» : journées d’information et d’échanges, UNIL, 9 
et 10 novembre. Outre les stands d’information sur les grands projets 
de l’Ouest lausannois et de l’agglomération, des conférences-débats 
ont été organisées sur les thèmes « Croissance démographique et 
développement urbain » le vendredi, et « Habiter l’Ouest lausannois 
demain – Nouveaux logements urbains de qualité» le samedi. Ces 
journées ont accueilli environ 80 participants le vendredi (membres 
des conseils communaux) et 250 le samedi (tout public). 

•  « Pièces à conviction. Une périphérie prend forme » : exposition à 
l’espace Archizoom de l’EPFL, du 23 février au 12 mai. 

•  « Pièces à conviction. Von der Peripherie zur Stadt » : reprise et traduc-
tion en allemand de l’exposition « Pièces à conviction » (Archizoom, 
EPFL). Zurich, ETHZ, du 7 décembre 2012 au 17 janvier 2013. 

•  Salon de l’immobilier de Lausanne (SDOL invité d’honneur), Ouchy, 
du 28 mars au 1er avril. 

•  « Darum Raumplanung – penser le territoire – idea spazio territorio » : 
exposition itinérante réalisée en 2012 par l’ETHZ et la Société des 
ingénieurs suisses, avec la participation du SDOL pour l’une des huit 
« stations » qui est consacrée à Malley. L’exposition itinérante s’arrê-
tera dans la région lausannoise en 2013. 

Collaborations au niveau fédéral 

Le bureau du SDOL participe à des travaux ou des projets au niveau 
suisse.

•  Conférence tripartite des agglomérations (CTA)	
Sur invitation de l’Union des villes suisses (UVS), le bureau du SDOL a 
pris une part active dans deux groupes de travail de la CTA qui valorise 
la collaboration verticale entre Confédération, Cantons et Communes: 
«Weiterentwicklung Raumkonzept Schweiz» et «Nachhaltige Sie-
dlungsentwicklung».

•  Projets-modèles pour un développement territorial durable (ARE)
Le secteur de Malley fait partie de huit projets-modèles retenus par 
la Confédération dans le cadre de sa politique pour les aggloméra-
tions. Trois ateliers d’échanges ont eu lieu sur les thèmes suivants : 
« Acteurs » (25 avril), « Instruments » (23 mai) et « Échelles spatiales » 
(28 août). Un rapport final est en cours de préparation. En tant que 
projet-modèle, les études sur Malley ont bénéficié d’un soutien 
financier de la Confédération de 150 000 francs au total entre 2009 
et 2011. 

Exposition Pièces à conviction. Von der Peripherie zur Stadt, à Zurich.
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Assujettissement du bureau du SDOL à la TVA

Suite à un contrôle TVA, le bureau du SDOL a été assujetti à la TVA 
rétroactivement dès le 1er janvier 2007. Une solution permettant au 
bureau du SDOL de sortir de son assujettissement à la TVA dès le 1er jan-
vier 2013 a pu être trouvée, en accord avec l’Administration fédérale des 
contributions (AFC).

Cette dernière a accepté la création d’une entité administrative « Déve-
loppement de l’Ouest » au sein de la Commune de Renens. Cette entité 
est établie en service autonome au sens de la réglementation en matière 
de TVA et est gerée par la Commune de Renens. Elle est seule en charge, 
à l’exclusion du bureau du SDOL, des relations et négociations avec les 
tiers non collectivités publiques intéressés par les projets liés au SDOL. 
Elle s’engage à leur égard à faire exécuter les chantiers d’études les inté-
ressant et facture les participations financières que les tiers non collec-
tivités publiques se sont engagés à assumer par conventions. 

Les fonctions et compétences du bureau du SDOL ne sont pas modifiées, 
sous réserve des relations avec les tiers non collectivités publiques pour 
lesquelles il n’est désormais plus compétent.

Sur la base d’une répartition préalable acceptée par les collectivités 
publiques et l’entité administrative « Développement de l’Ouest », le 
bureau du SDOL facturera à cette dernière sa participation aux frais 
d’études des chantiers.

Comptes 2012

Fonctionnement

Le budget de fonctionnement 2012 du bureau, adopté le 16 juin 2011 par 
le Gropil, faisait état d’un montant de Fr. 721’600.- HT.

Les comptes de fonctionnement du bureau ont pu être bouclés à 
Fr. 698’231.75 HT, soit avec un solde positif de Fr. 23’386.25.

Ce solde positif s’explique comme suit:

•  Pas de réimpression de rapports (Fr. 5’000.-)
•  Report de l’achat du programme comptable de Renens sur 2013  

(Fr. 20’000.-) 
•  Pas de voyage d’études du Gropil (Fr. 2’000.-) 
•  Diverses petites économies.

Chantiers d’études

Le budget cadre des chantiers d’études 2012, adopté le 16 juin 2011 par 
le Gropil, s’élevait à Fr. 864’900.- HT. Avec les reports de l’année 2011 
pour les chantiers non bouclés à fin 2011, le montant total s’élevait à 
Fr. 1’583’084.- HT.

Les comptes des chantiers d’études ont été bouclés à Fr. 815’882.10.- HT 
y.c. reports des années précédentes. Durant l’année écoulée, le bureau 
du SDOL s’est employé à finaliser les études initiées les années précé-
dentes et a dû reporter le lancement de plusieurs études en raison de 
la priorité accordée à la révision du Projet d’agglomération Lausanne-
Morges (PALM 2012). La plupart de ces études seront initiées en 2013, 
sous réserve de l’attribution des budgets par les partenaires concernés. 

COMPTES 
2005 

COMPTES 
2006

COMPTES 
2007

COMPTES 
2008

COMPTES 
2009

COMPTES 
2010

COMPTES HT 
2011

Comptes HT
2012

BUDGET 
2013

Fonctionnement du bureau

TOTAL 293 052 324 409 355 465 477 511 559 867 555 397 565 401 698 232 839 600

Répartition

Canton* 90 392 100 000 100 000 100 000 100 000 100 000 100 000 100 000 100 000

Total Communes 202 660 224 409  255 465 377 511 459 867 455 397 465 401 598 232 739 600

Bussigny 20 913 23 228 27 129 39 737 48 975 48 480 48 742 62 629 90 415

Chavannes 16 930 18 912 21 608 32 427 40 160 39 814 41 365 53 422 77 124

Crissier 18 895 20 728 24 168 35 086 42 987 41 830 43 099 55 861 80 645

Écublens 28 586 31 755 36 353 54 087 66 346 65 837 67 169 87 818 126 789

Lausanne 27 118 30 000 30 000 46 998 53 674 54 066 54 648 64 066 126 781

Prilly 30 222 32 888 38 366 55 790 68 270 67 594 68 415 89 104 96 419

Renens 50 134 55 885 65 105 94 897 117 184 115 404 118 319 155 210 224 071

Saint-Sulpice 8 057 8 999 10 392 15 140 18 206 18 286 19 570 24 918 36 633

Villars-Ste-Croix 1 805 2 013 2 343 3 350 4 064 4 086 4 075 5 204 7 512

Chantiers d’étude

TOTAL 237 147 427 452 744 308 525 804 675 487 846 006 949 946 815 882 1 310 000

Répartition

Canton 126 485 138 960 246 632 150 082 182 102 191 989 148 290 241 094 301 800

Communes 86 440 235 805 364 813 297 210 438 987 504 295 682 169 562 689 787 530

Tiers 24 223 52 686 132 864 78 512 54 398 149 723 119 488 1 490

Développement de l’Ouest 10 608 220 670

Répartition des coûts des  
chantiers d’études 2004-2013

Répartition des frais de  
fonctionnement 2004-2013

 Finances 
 (suite)

Les montants des comptes jusqu’en 2010 sont TTC. Dès 2011 et 

suite à l’assujettisement du SDOL à la TVA, les montants des 

comptes et budgets sont HT. Dès 2013, les budgets et les 

comptes sont à nouveau TTC.

 
 

 

 
 

 

Canton
1’793’508 CHF

(27,08%)
Communes OL
3’983460 CHF

(60,15%)

Tiers
613’382 CHF

(9,26%)

Dév. Ouest
231’278 CHF

(3,49%)

Canton
1’014’371 CHF

(20,95%) Communes OL
3’832’820 CHF

(79,05%)
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ÉTUDES GÉNÉRALES
CHANTIER 0

Politique de logement dans les communes 
de l’Ouest lausannois

Sur proposition de l’Office fédéral du logement (OFL) fin 2011 et par 
décision du Gropil du SDOL le 14 juin 2012, le bureau du SDOL a entre-
pris, conjointement avec la Communauté d’études pour l’aménagement 
du territoire (CEAT-EPFL), une étude exploratoire avec les Communes 
de l’Ouest lausannois sur l’opportunité d’une politique du logement 
coordonnée. 

Fin 2012, le Canton s’est joint à cette démarche afin de l’orienter vers 
des résultats coordonnés et applicables dans le contexte de la politique 
cantonale en matière de logement. Les résultats des entretiens avec 
les communes seront présentés et débattus lors d’un atelier d’échange 
début 2013. Un rapport final sera ensuite publié.

Révision des PGA communaux

En relation avec le délai fixé par le Plan directeur cantonal à 2018 pour 
la révision des Plans généraux d’affection (PGA) communaux, le Gropil 
a mandaté le bureau du SDOL en juin 2012 pour organiser un atelier 
de réflexion sur les variantes de coordination intercommunale de la 
révision des PGA. La préparation de cet atelier a été confiée à un groupe 
de travail composé de représentants des communes, du SDT, du SDOL, 
ainsi que d’un expert (Pierre Feddersen). L’atelier de réflexion aura lieu 
début 2013 et il réunira des représentants communaux aux niveaux 
politique et technique.

La réflexion intervient dans un contexte où plusieurs communes de 
l’Ouest lausannois s’apprêtent à réviser leur Plan directeur communal 
(PDcom), respectivement leur PGA. Elle s’intègre par ailleurs dans le 
contexte légal vaudois existant (LATC). 

Site internet

La structure du site internet www.ouest-lausannois.ch a été légère-
ment retravaillée afin de faciliter l’accès aux différents projets, désor-
mais classés par thématique (« Urbanisation », « Mobilité » et « Thèmes  
transversaux »).

Maquette de l’Ouest lausannois

Plusieurs modules supplémentaires de la maquette de l’Ouest lausan-
nois à l’échelle 1/1000 ont pu être réalisés au gré de l’avancement des 
projets. À fin 2012, la maquette couvre 1075 hectares (sur les 2632 ha 
du district). Elle a été exposée au Marché du SDOL, ainsi qu’à l’EPFL 
durant près d’une année. 

Accompagnement de projets communaux

Le bureau du SDOL apporte son soutien actif à plusieurs études menées 
au niveau communal en participant à leurs groupes de suivi (décisionnel 
et/ou technique, jury de concours, etc.). Il suit ainsi plusieurs projets, en 
particulier à Bussigny (Cocagne-Buyère), à Chavannes-près-Renens (En 
Dorigny, Côtes de la Bourdonnette), à Crissier (Ley Outre, Vernie-Crissier,  
Lentillères Nord) et à Renens (Saut-de-mouton CFF, Renens-Closel). 
Il collabore également à plusieurs projets de requalification routière.

Hautes Écoles – Tir
Fédéral – Maladière
CHANTIER 1 / SITE D

Requalification de la RC82

L’étude préliminaire de requalification de la route cantonale RC82 (Av. 
du Tir-Fédéral) entre la RC1 (Route du Lac) et le tunnel du Marcolet 
s’est déroulée en 2012, en coopération avec les Communes d’Écublens 
(commune pilote), de Crissier, de Chavannes-près-Renens, le Service 
de la Mobilité (SM) et le bureau du SDOL. Elle a notamment inclus deux 
séances de concertation avec les associations concernées (ProVelo et ATE 
Vaud) et une séance avec l’association ADIRHE. Sur le tronçon Nord 
(Pont Bleu - tunnel du Marcolet) une piste mixte piétons-vélos sécuri-
sée est prévue. Sur le reste de l’axe, des bandes cyclables continues per-
mettront des déplacements rapides et complèteront le réseau cyclable de 
l’agglomération. Quelques carrefours seront réaménagés et des giratoires 
construits à Colladon et Sorge notamment. La phase d’étude préliminaire 
se terminera au printemps 2013. Cette étude est inscrite comme mesure 
infrastructurelle dans le PALM 2012 (mesures 4c.OL.108 et 4d.OL.12a). 

Requalification de la RC76

L’étude préliminaire pour le réaménagement multimodal de la RC76 
(Route de la Maladière) s’est poursuivie en 2012. Elle est menée par les 
communes de Lausanne et Chavannes-près-Renens, le Service de la 
mobilité du Canton et par le bureau du SDOL. Le projet est cofinancé par 
la Confédération dans le cadre du PALM 2007 et du PALM 2012 (mesure 
5a.OL.02). Il est lié à des projets connexes, notamment le prolongement 
de la ligne tl 25 vers la gare de Renens, l’urbanisation des futurs quartiers 
«En Dorigny» et «Côtes de la Bourdonnette» ainsi que la future jonction 
autoroutière à Chavannes-près-Renens. Des bandes cyclables continues 
sur le tronçon Est (jusqu’à l’avenue du Léman) et des pistes mixtes sécu-
risées sur le tronçon Ouest sont prévues. Concernant les sites propres 
pour la ligne 25, la variante à développer dans l’avant-projet sera choisie 
au printemps 2013.

CHANTIER 0 (suite) 

La maquette de l’Ouest lausannois suscite toujours l’intérêt du public lors d’événements.
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L’avenue du Tir-Fédéral s’ouvrira davantage à la mobilité douce.

©
 J.

 C
hr

is
ti

n



16

En vue des conventions entre propriétaires et Communes, nécessaires 
à la mise en œuvre des plans de quartier, un groupe de péréquation est 
chargé de préciser les principes généraux relatifs aux questions fon-
cières et financières, liées à la participation aux coûts de réalisation des 
futurs équipements publics.

Avenue du Chablais

L’avenue du Chablais assume une fonction de « porte d’entrée » et de 
« vitrine » pour Malley-Centre. Lancé en automne 2012 par Lausanne, 
Prilly, le bureau du SDOL et en collaboration avec les tl, le projet de 
réaménagement se développera jusqu’en 2014. Il permettra d’améliorer 
l’image urbaine, la sécurité routière et la mobilité douce, ainsi que de 
renforcer le rôle d’interface des transports publics (halte RER, métro 
m1, tram t1 et bus). Un appel d’offres sur invitation a été organisé pour 
choisir un bureau d’aide à la maîtrise d’ouvrage. Celui-ci soutiendra la 
procédure d’appel d’offres pour la phase d’études. Le projet fait l’objet 
d’une demande de cofinancement par la Confédération dans le cadre du 
PALM 2012 (mesure 5a.OL.04). Le début des travaux est prévu en 2015.

Axe du tram prolongé

Les Communes concernées ont souhaité vérifier le potentiel de clientèle 
autour du prolongement de l’axe du tram jusqu’à Villars-Ste-Croix. 
L’étude «Prolongement du tram entre Renens-Gare et Croix-du-Péage 
dans l’Ouest lausannois: analyse et stratégie» confirme l’opportunité 
de la construction du tronçon et identifie les projets urbanistiques stra-
tégiques pour le développement des secteurs desservis. Une priorité 
haute a dès lors été attribuée au prolongement du tram dont les travaux 
devraient débuter d’ici 2018. 

Arc-en-Ciel

Suite à l’entrée en vigueur du Plan directeur localisé du secteur Arc-
en-Ciel en avril 2010, la reconversion du secteur dépend de la mise en 
place de plans partiels d’affectation (PPA), sur demande des proprié-
taires. Les projets d’aménagement des espaces publics sont aussi liés 
à ces démarches ainsi qu’au projet de prolongement du tram dont les 
études débuteront en 2013, pour une mise en service à l’horizon 2022. 

Malley – Gare de 
Renens – Arc-en-ciel
CHANTIER 2 / SITE E

Malley

Le Schéma directeur intercommunal de Malley (SDIM) a été signé par 
Renens, Prilly, Lausanne et le Canton le 29 juin, lors de l’inauguration 
de la nouvelle halte RER de Prilly-Malley. Le SDIM constitue un instrument 
stratégique pour guider la mutation d’une plaine au potentiel exceptionnel.

Le nouveau quartier de Malley-Centre, la requalification de l’avenue du 
Chablais, l’école et le parc sportif sur le site du Censuy, la modification 
du plan partiel d’affectation du Viaduc et les plans de quartiers pour les 
sous-secteurs Chêne et Kodak font partie des projets en cours. Les CFF 
développent en outre des passages sous-voies et un projet de « saut-
de-mouton » lié à la 4e voie.

Pour coordonner l’ensemble des projets menés désormais par les Com-
munes ou d’autres partenaires, un chef de projet a été engagé en juillet 
2012 par le bureau du SDOL en la personne de Nicolas Wisnia, archi-
tecte-urbaniste. Un nouveau périmètre de coordination a été créé sans 
le territoire lausannois. Cette réorganisation implique des changements 
au niveau de la structure de gestion.

Malley-Centre

Suite au concours international d’urbanisme et d’espaces publics, 
mené entre septembre 2011 et février 2012 pour Malley-Centre, un 
accord-cadre a été établi en juin entre Renens, Prilly, Lausanne et CFF- 
Immobilier pour mettre en place les procédures de modification de 
l’affectation des terrains.

Un premier plan de quartier intercommunal (PQ Malley-Gare) est 
en cours d’élaboration pour le sous-périmètre situé entre les voies  
ferrées et la future avenue de Malley. Son examen préalable par les ser-
vices cantonaux est prévu en mars 2013. L’enquête publique devrait 
avoir lieu en 2013. Un deuxième plan de quartier pour le reste du péri-
mètre est prévu.

Un mandat d’études préliminaires pour les espaces publics a été attri-
bué au bureau lyonnais In Situ, afin d’intégrer de manière optimale 
dans la conception le plan des équipements collectifs (PEC) pour le  
secteur. L’étude précisera les limites du domaine public, les superfi-
cies, la vocation et les usages des espaces publics ainsi que les coûts 
des travaux futurs et le phasage de réalisation. Elle inclut une partie du 
périmètre de l’avant-projet routier pour l’avenue de Malley.

CHANTIER 2 (suite) 

Signature du Schéma directeur intercommunal de Malley (SDIM), le 29 juin.
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Le futur Parc du gazomètre, à Malley (projet - image de synthèse)
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CHANTIER 2 (suite) 

Pont Bleu – Terminus

Le projet de masterplan pour la reconversion du secteur Pont Bleu 
– Terminus, élaboré sous la responsabilité du bureau du SDOL par 
Crissier, Renens, Écublens, le Canton et les CFF, a été soumis en 2012 
aux services cantonaux pour accord préalable. L’élaboration des plans 
partiels d’affectation (PPA) et des projets d’aménagement des espaces 
publics pourra débuter en 2013. 

Route de Cossonay – 
RC 251
CHANTIER 3 / SITE F

Vernie-Crissier

Le masterplan du secteur Vernie-Crissier, élaboré dans le cadre du SDOL, 
a été soumis en 2012 aux services cantonaux pour accord préalable. Des 
projets d’aménagement des espaces publics et des plans partiels d’affec-
tation (PPA) sont à venir. La Commune de Crissier a déjà initié deux de 
ces planifications sur les secteurs Lentillières Nord et Sud. 

Zones d’activités 
St-Sulpice – Écublens
CHANTIER 4 / SITE H

Vallaire-Venoge

Une étude de faisabilité portant sur le projet développé en 2010 pour 
un plan directeur localisé (PDL) du secteur Vallaire-Venoge, a mis en 
évidence, en 2011, des difficultés foncières et financières à la mise en 
œuvre de ce projet. Les Communes ont donc décidé de revoir certains 
principes d’aménagement (densité, mixité, espaces publics). Une étude 
dans ce sens a débuté en décembre 2012 et permettra de finaliser le 
projet de PDL en 2013. Les services cantonaux examineront ensuite 
le projet avant la consultation publique et la soumission du texte aux 
conseils communaux des deux Communes dont l’accord sera indispen-
sable pour une mise en vigueur par le Conseil d’Etat. 

Espaces publics  
et mobilité douce
CHANTIER 5

Poste de délégué à la mobilité douce

Les communes de l’Ouest lausannois se sont dotées d’un poste de délé-
gué à la mobilité douce à 50%, rattaché au bureau du SDOL depuis le 
1er janvier 2012. Le délégué a pour missions de suivre la mise en œuvre 
des mesures de mobilité douce définies dans le chantier 5 du SDOL et 
dans le projet d’agglomération pour l’Ouest lausannois, de faire le lien 
avec les représentants des usagers et les partenaires, de conseiller les 
communes en matière de mobilité douce, ou encore de mettre en place 
des actions de communication ou de sensibilisation.

Cap sur l’Ouest

Le bureau du SDOL a participé à la fête de district « Cap sur l’Ouest » le 
23 septembre 2012 en y tenant un stand d’information. Pour l’occasion, 
il a réalisé deux bannières informatives (piétons et vélos) et réédité les 
cartes de balades à pied du SDOL à l’attention des 10 000 participants 
qui ont parcouru la boucle de 23 kilomètres reliant les huit communes.

Vélos en libre-service (VLS)

L’étude d’opportunité et de planification des VLS dans l’Ouest lau-
sannois s’est terminée en décembre 2012. Le Gropil du SDOL se 
prononcera début 2013 sur ce document. Le bureau du SDOL devrait 
coordonner le développement du VLS et contrôler la compatibilité du 
système et son évolution de manière concertée avec les autres régions 
de l’agglomération.

Stratégie de comptage vélos

Une étude a été lancée en commun avec Lausanne afin de proposer, 
d’ici mars 2013, une stratégie de comptage du trafic cycliste homogène 
et pertinente pour les deux régions. Disposer d’un indicateur fiable de 
l’évolution de l’usage du vélo dans l’Ouest lausannois permettra de 
mesurer l’effet de la réalisation des mesures infrastructurelles défi-
nies dans le PALM. Les résultats de cette étude seront intégrés dans 
le cahier des charges de la prochaine campagne de comptage du trafic 
d’agglomération.

Station de VLS à la halte RER de Prilly-Malley.
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Le projet de masterplan Pont Bleu – Terminus tire parti de la morphologie existante.
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TRANSPORTS
CHANTIER 6

Transports Publics: R12 et R14

La mise en service de la deuxième étape du réseau tl R12, dès le 27 août 
2012, a contribué à une amélioration considérable de l’accessibilité en 
transports publics, objectif majeur pour le SDOL et pour le PALM 2007. 
Cette redéfinition de l’offre est le résultat d’une collaboration entre le 
bureau du SDOL, les Communes concernées, le Canton (Service de la 
mobilité), les Hautes Écoles (EPFL, UNIL), les tl ainsi que les MBC. 
Les améliorations sont particulièrement appréciables entre St-Sulpice, 
Écublens, les Hautes Écoles, Chavannes-près-Renens, Prilly et Renens. 
Elles comprennent une connexion renforcée au réseau ferré à Prilly 
(nouvelle halte RER de Prilly-Malley). 

Stationnement - P+R

La première phase de l’étude P+R a été menée entre février et décembre 
2012, coordonnée entre les huit communes de l’Ouest lausannois, Lau-
sanne, PolOuest, le Canton et le bureau du SDOL. Elle a eu pour but 
de définir la clientèle cible, les sites favorables ainsi que les grandes 
échéances pour la mise en place des P+R. Des sites favorables à court 
terme (2014) et à long terme (2025) ont été proposés pour les P+Rail, 
P+R d’agglomération et P+R communaux. Les discussions postérieures 
à l’étude tendent à favoriser les P+R communaux au vu de l’offre exis-
tante et du risque de générer un trafic de transit par de nouveaux grands 
P+R d’agglomération. La planification et la mise en œuvre d’éventuels 
P+R communaux (deuxième phase de l’étude P+R) devraient dès lors 
être menées directement par les Communes intéressées.

Stationnement - inventaire

L’établissement d’un inventaire du stationnement dans l’Ouest  
lausannois a été entrepris, sous la responsabilité de la Commune de  
Chavannes-près-Renens, dès août 2012. Cet inventaire recense l’offre 
de stationnement public et la réglementation en vigueur. Le station- 
nement à usage strictement privé en est exclu. Essentielle pour une poli-
tique coordonnée du stationnement, une base de données géolocalisées  
compatible avec les différents systèmes SIT existants sera créée à 
disposition des communes. Un serveur cartographique sera en outre 
accessible par internet. Ces réalisations sont prévues pour le printemps 
2013. La mise à jour des données dans l’ensemble des communes devra 
encore être précisée.

PATRIMOINES BÂTI 
ET NATUREL
CHANTIER 7

Réseau écologique

La récolte de données d’inventaire du réseau écologique a montré, 
en 2011, le peu d’informations existantes sur l’Ouest lausannois. Un 
mandat complémentaire en 2012 a déjà permis d’affiner la vision de 
l’état du réseau écologique, de recenser les milieux intéressants dans les 
secteurs de développement et de proposer des objectifs de protection et 
d’amélioration. L’étude devra encore déterminer les mesures à prendre 
dans les nouveaux plans d’affectation et les projets spécifiques à mener. 
Elle dressera aussi une liste de bonnes pratiques.

agglomération  
Lausanne-Morges
PALM 2012

Le PALM deuxième génération révisé (ou PALM 2012) a été remis à la 
Confédération le 29 juin. En tant que membre du Comité de projet (CO), 
conjointement au Service du développement territorial, au Service de 
la mobilité et à la Ville de Lausanne, le bureau du SDOL a tenu un rôle 
actif dans la procédure de révision du projet. 

Le PALM 2012 présente l’état actuel des projets et les développements 
proposés jusqu’en 2030. Son évaluation par la Confédération atten-
due au printemps 2013 déterminera les projets qui bénéficieront d’un 
cofinancement. 

Le PALM 2012 a fait l’objet d’une information et d’un échange lors de 
la 9e Conférence d’agglomération, le 21 février à Morges, et lors de la 
journée du 2 juin à Beaulieu (dans le cadre de la consultation publique 
du PALM 2012).

Par ailleurs, le bureau du SDOL a participé, avec les bureaux des autres 
Schémas directeurs, aux différents groupes de suivi du PALM (Copil, 
GT, GS-Comm, coordination SD-PALM). 

L’inventaire des places de stationnemment de l’Ouest lausannois a été entrepris en été 2012.
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La connaissance du réseau écologique sera affinée et des objectifs d’amélioration proposés.
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Outils de planification financière 

L’élaboration d’un outil de planification financière à l’échelle du PALM 
s’est poursuivie sur mandat du Copil PALM. La conduite de ce projet, 
initié en 2009 par les Communes de Crissier, Prilly et Renens, a été 
assurée par un Groupe spécialisé (GS), composé du SDNL (pilote), le 
Service de la mobilité et le SDOL.

Cet instrument de conduite stratégique offrira une vision d’ensemble 
sur les investissements planifiés dans le cadre du projet d’agglomé-
ration et permettra un suivi et une priorisation coordonnée entre 
l’ensemble des partenaires concernés (Communes, Canton, tiers). Il 
permettra aussi de gérer les clés de répartition financière des projets et 
contribuera à répondre aux exigences de la Confédération pour le suivi 
et le financement des mesures infrastructurelles.

Le cahier des charges et l’analyse détaillée des processus métiers ont 
été terminés en juin 2012 et le budget de mise en place accordé par le 
Copil du PALM en septembre. La phase test effectuée, l’outil devrait 
être opérationnel en été 2013. 

Stratégie d’implantation des tours

Le bureau du SDOL pilote l’étude d’une stratégie pour l’implantation 
des tours dans l’agglomération Lausanne-Morges, dont le lancement a 
été annoncé en avril 2011. Y participent le Canton et les Communes des 
cinq Schémas directeurs de l’agglomération, SDOL, SDNL, RM, SDCL 
et SDEL (depuis l’automne 2011 pour ce dernier). 

Initialement prévu pour fin 2011, le terme de l’étude a été reporté en 
raison d’une part de la priorité donnée à la finalisation du PALM 2012 
(remis à la Confédération le 29 juin 2012), d’autre part de l’élargis-
sement du périmètre d’étude à l’Est lausannois.

Des ateliers de réflexion ont réuni les représentants politiques et tech-
niques des partenaires de l’étude. Un dernier atelier doit avoir lieu en 
janvier 2013 avant que l’étude ne soit soumise aux instances du PALM 
et des Schémas directeurs. En l’état, la réflexion a permis d’établir un 
vocabulaire commun autour de la notion de « tour ». L’étude a établi un 
inventaire et effectué une analyse cartographique du territoire à large 
échelle sous l’angle des constructions hautes. Une liste de questions et 
de critères à respecter dans un projet de tour a été dressée. 

Mobilité douce

Le bureau du SDOL a assuré la coordination entre les Communes et le 
PALM afin d’établir et de prioriser la liste des mesures de mobilité douce 
pouvant prétendre à un cofinancement fédéral ces prochaines années. 
Il a également contribué à l’avancement des processus liés à la mise en 
œuvre des mesures du PALM 2007 (tableau de répartition, conven-
tions). Enfin, le bureau du SDOL représente les communes de l’Ouest 
lausannois au sein du Groupe spécialisé Mobilité douce du PALM qui 
suit notamment les projets transversaux (jalonnement vélo, VLS, sta-
tionnement vélo, directives pour les conventions liées aux mesures de 
mobilité douce).

 
Axes forts (AFTPU)

Le bureau du SDOL collabore avec la Direction des projets des Axes 
forts de transports publics urbains (AFTPU) et soutient les Communes 
dans ce cadre. L’un des chefs de projet de la Direction des AFTPU est 
délégué au SDOL pour environ 75% de son activité. Il développe les 
projets de tramway entre Galicien, Renens-Gare puis Villars-Ste-Croix 
(PP1 et PP2) et de bus à haut niveau de service (BHNS) entre Lausanne- 
Montétan et Crissier-Bré (PP5). Il pilote les groupements pluridisci- 
plinaires ainsi que des projets communaux connexes. Le bureau du 
SDOL participe aux Comité de projets (Coproj) des projets partiels 
(Coproj PP2-PP5 et le nouveau Coproj PP1 « Arc-en-Ciel »).

En raison de l’absence prolongée du chef de projet délégué aux projets 
de l’Ouest lausannois, le bureau du SDOL a assuré l’intérim notamment 
pour l’organisation des séances.

ALM (suite) ALM (suite) 

29 juin 2012 : le PALM 2012 en partance pour Berne.
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Voies de circulation, espaces pour la mobilité douce et ligne de tram, à la rue de  
Lausanne, à Renens (image de synthèse).
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Vu d’ailleurs

le cercle de l’information s’élargit

Durant sept bonnes années, le SDOL a mené 
une vie modeste et discrète. Que pouvait-on 
raconter sur les mutations envisagées dans 
l’Ouest lausannois au cours de la phase des 
réflexions, discussions et travaux techniques ? 
Rien à montrer hormis des documents quelque 
peu arides, des rapports, des plans. Rien qui 
inspire le rêve, exception faite de la grande 
maquette réalisée par le bureau Feddersen & 
Klostermann en 2002 où se trouvent posés les 
principes essentiels du réaménagement d’en-
semble et qui sert de référence, aujourd’hui 
encore, pour les travaux conduits par le SDOL.

Conscient de la difficulté, le bureau du SDOL 
a conduit des actions de sensibilisation et 
d’information adressées en premier lieu au 
public local: campagnes photographiques, 
expositions, édition de cartes postales, flyers, 
dépliants et documents divers, sans comp-
ter le « marché » annuel du SDOL, journée  
d’information et d’échanges. À partir de 
2010, les études font progressivement place 
aux opérations de terrain; un tournant est 
pris, il devient possible de parler de manière 
plus concrète de la ville nouvelle en gestation.  

évolutive, fait de l’aménagement territorial de 
l’Ouest lausannois l’un des processus d’urba-
nisation les plus avancés en Europe.

En février 2012, dans la foulée du livre, une 
exposition est montée dans l’Espace Archi-
zoom de l’École polytechnique fédérale de 
Lausanne. N’était-il pas temps de montrer, 
dans le contexte universitaire, le grand projet  
qui s’épanouit autour des Hautes Ecoles et 
dont elles sont partie prenante ? À travers  
documents, dessins, vidéos ou objets – comme 
la boule à gaz de Malley – « Pièces à conviction »  
rend concrets et palpables les événements  
visibles et invisibles survenus dans l’Ouest 
sous l’impulsion des communes et du SDOL. 
En décembre de la même année, le cercle de 
l’information s’élargit avec la parution du 
livre en version allemande, «Im Westen die 
Zukunft», lors du vernissage de «Pièces à 
conviction» dans l’aula de l’École polytech-
nique fédérale de Zurich. L’aménagement de 
l’Ouest lausannois est désormais compris et 
perçu comme l’un des grands travaux suisses 
marquants de ce début de XXIe siècle.

Lorette Coen, journaliste

Un premier chantier est lancé, la requalifi-
cation de la Route du Lac, tronçon EPFL, à 
haute valeur symbolique puisqu’il s’agit d’un  
premier pas dans le désenclavement des 
Hautes Écoles.

Une autre manière d’informer, plus large, 
s’impose, qui se traduit, en 2011, par la publi- 
cation du livre « L’Ouest pour horizon » chez 
Infolio éditions. Coïncidence heureuse,  
l’ouvrage est lancé le jour même de la remise 
du prestigieux prix Wakker aux communes 
impliquées dans le SDOL (neuf à l’époque) 
ainsi qu’au bureau du SDOL lui-même, « pour 
la vision et la dynamique de transformation 
développée, centrée sur les besoins des rési-
dents de l’Ouest lausannois et des gens qui 
y travaillent ». Ce livre charnière exprime 
une ambition désormais affirmée. Offert à la  
lecture de tous et pas seulement aux spécia-
listes, riche en images et en cartes, il décrit 
l’état d’esprit dans lequel les communes et 
le bureau du SDOL travaillent. Il présente, 
par approches multiples, les réflexions et les 
travaux en cours. Il montre aussi comment 
la méthode adoptée, pragmatique, patiente, 

Exposition Pièces à conviction. Von der Peripherie zur Stadt, à l’ETH de Zurich, en décembre 2012.
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